
LA SANTE PAR L'AIR PUR. DORMEZ AVEC VOS FENETRES
OUVERTES (1)

Périodiquement, les orateurs Au Sénat et de la Chambre se
préoccupent diu bien-être dcu isol-dat.

Le ïerutement, les conseils de revisl:on, les eaux potables, l'or-
dinaire, le chauffage des chambres ont été tour à tour mis sur la
sollettete, des rélformes sérieuses ont, chaque fois, ét promnises
polir donner -une part ide satisfaction art juste émoi des pères et
mères de famlle.

Je voudrais exposer ici quelques idées personnelles sur 1*a,éra-
tion des -chamnbres.

Déjâl, au couris de l'aimée 1904, une voix restée salis écho se fit
entendre à la tribune -du Sénat: " Ahi! si l'on rognait au mili-
taire une partie de son pain, de ses légumnes ou de sa viande, il y
aurait immédiatement des ir6lanations; mais on lui supprime la
moitié de sa ration d'air, et personlne ne réclame pour -lui."
(Extrait du Jozirnal Offic.iel.)

On a bien réclamé, même plusieurs fois, des chambres plus
spacieuses, mioinw encombrées, munies d'appareils -cl'ération plus
p)erfc-ti-onié,s. -Mais oni sent que ces rélmtosont été f aiteS
par des aérophobes, devant une assemblée d'aérophobes, repré-
sentant une nation d'aérophobes 1

Les physiologistes avaient trouvé, depuis longtemps..ohi~
un honme inspire d'acide carbonique à chaque mouvement respi-
ratoire.

Avec cette donnée, et connaissant la teneu.r -de l'aia, en oxygène1
le nomibire des inspirations à la minute et la longueur des ýuuits, ils
avaient édiifié un 4l1gaiit petit problème dount la, solution est qu'eil
f aut 20 an( tres cubes d'air par hiabitant d'une cianibre.

On s'est vite aperçu que, mnalgré ces 20 mètres cubes,- d'air
alous Phculatniosphè're d'une chambre n'est plus xespirable

au bout de quelques heures.
Après cet échec de la découverte des phys3iologistes, sont vernus.

les liyg:é'nistes, hiar-dis mnovateurs, qui ont assuré que ces 20 miètres
(cubIes -d'air devaient être xrîouvelés id'une façon continue, et qii
se sont ingéniés ,.inventer des appareils ad hoc.

(1) Cct article, écrit puirila Francp, Wasppliquo tout aiieai bien ait Catiada. Nousq returcions
l'auteur dp nous l'avruir adIre.sé. Nous ii'avons qu'i runpillaccor le mot caseriie lxre iliots, c,1IVent,


